
Enquête de l’Observatoire National de la Sécurité et de l’Accessibilité des établissements 

d’enseignement 

L'enquête a été diligentée à la mi-avril 2007 à partir du site internet et relayée par les organisations syndicales et les 

fédérations de parents d'élèves membres de l'Observatoire. Les inspections académiques et les associations 

départementales des maires ont été informées. Le retour d'enquête était fixé impérativement à la fin de l'année 

scolaire 2006-2007. L'Observatoire a enregistré 865 réponses d'établissements répartis sur 55 départements 

accompagnées de 29 937 questionnaires renseignés par les élèves puisque plusieurs classes par école pouvaient 

répondre : 24 781 questionnaires ont été traités. Sans pouvoir donner lieu à une étude statistique formelle, le 

nombre de réponses fournit un matériau significatif pour permettre à l'Observatoire d'analyser la situation et de 

faire des propositions. 

L'enquête auprès des enseignants volontaires de CM1 et CM2 et de leurs élèves  

Réponses des enseignants 

Sur les 865 réponses enregistrées, nous avons reçu 817 questionnaires enseignants complétés. 272 d'entre eux 

comportaient 373 remarques. Seulement 698 écoles ont indiqué la taille de leur commune d'implantation : Moins de 

2000 hab : 313 De 2000 à 10 000 hab. : 186 Plus de 10 000 hab : 199 Les caractéristiques des sanitaires Les 

équipements sanitaires sont principalement de type "cuvette" dans la majorité des écoles (81,3%). Seulement 16,4% 

des écoles sont équipées à la fois de toilettes de type "cuvette" et "à la turque". Très peu d'écoles (1,8%) ne 

disposent que de sanitaires "à la turque". 

Dans plus d'un quart des écoles (29,5%) il n'y a pas de blocs sanitaires séparés pour les filles et les garçons. Près d'un 

tiers des écoles (32,2%) ne disposent pas de sanitaires dans les étages. On note la présence de sanitaires dans la cour 

ou dans le préau dans les trois quarts des écoles (78%). 

4 écoles sur 10 sont équipées d'un sanitaire accessible aux personnes en situation de handicap. 1 école sur 4 n'est 

pas équipée de sanitaires réservés aux enseignants. 

Les observations des enseignants concernent le nombre insuffisant de WC, l'absence de blocs sanitaires séparés 

filles/garçons et de toilettes adultes, la demande de suppression des toilettes à la turque et la présence de sanitaires 

en étage. Quelques écoles signalent l'anomalie d'utilisation des sanitaires de l'école comme toilettes publiques. 

L'équipement des sanitaires Les sanitaires ne sont pas équipés de lavabos dans 44 écoles. 

Les sanitaires de 12,8% des écoles ne sont pas pourvus de savon et dans 9,5% des écoles il n'y a ni savon, ni essuie-

mains ou sèche-mains ou serviettes en papier.  

Il n'y a pas de papier toilette à disposition des enfants dans 48 écoles et dans 30 d'entre elles, les sanitaires ne sont 

pas équipés de papier toilette et de distributeur de papier. 

Les cabines de WC ne disposent pas de balayette dans plus de la moitié des établissements (55,8%), il n'y a pas de 

poubelle dans les WC filles dans trois quarts des établissements (76,4%). Par contre dans plus de la moitié des écoles 

(55,1%) les cuvettes sont équipées de lunette. La présence de patère n'est pas effective dans les trois quarts des 

sanitaires des écoles (78,6%). Compte tenu du fait que les enfants sont supposés se rendre aux toilettes à la 

récréation, il paraît logique en période hivernale qu'ils puissent disposer de patères pour y poser leurs vêtements. 

L'intimité des enfants n'est pas parfaitement prise en compte : absence de cloisons séparatives de toute hauteur et 

présence d'un espace important au-dessus et/ou au-dessous des portes dans la moitié des écoles, dans 10% des 

écoles on note l'absence de verrou. 

La moitié des écoles (52,7%) ne sont pas équipées de points d'eau en dehors des sanitaires. 

De l'analyse des observations des enseignants il ressort que : 

- 20,3% se rapportent au second œuvre : demande de chauffage, d'eau chaude, de cloisons de toute hauteur, de 

verrous plus modernes et sécurisants, de système anti pince-doigts, de couleurs plus chaudes, de plus d'éclairage, 

d'une minuterie mieux adaptée, de sols moins glissants, d'une pression moins forte aux robinets. 



- 4% sont relatives à l'équipement immobilier : demandes de cuvettes suspendues pour un meilleur nettoyage, de 

cuvettes autonettoyantes, de cuvettes adaptées aux différents âges des enfants, de patères, de miroirs, de lunettes 

de toilettes, de protection visuelle des urinoirs, de chasse d'eau plus performante. 

- 20% ont trait au nombre insuffisant des sanitaires adultes et enfants et 5% concernent une mauvaise distribution 

qui engendre des problèmes de surveillance. 

- 19,25% concernent l'hygiène des toilettes avec l'absence de savon, de balayettes, de poubelles, de papier 

(irrégularité dans la pose, gaspillage, la qualité, la disposition), de choix pertinent entre sèche-mains, essuiemains, 

serviettes en papier, d'absence de réglementation imposant un équipement minimum. 

- 16% sont relatives au nettoyage insuffisant et aux mauvaises odeurs. 

- 10% portent sur la vétusté, le mauvais état des sanitaires et sur l'absence de point d'eau en dehors des toilettes. 

L'hygiène et l'éducation Selon les enseignants, la propreté des sanitaires est satisfaisante dans plus des trois quarts 

des écoles (80,7%) par contre la ventilation ne l'est pas dans 65,9% écoles. L'analyse du questionnaire élèves 

soulignera d'ailleurs une différence d'appréciation à ce sujet. Une éducation spécifique à l'hygiène n'est pas assurée 

dans 1 école sur 4 (26,8%). 

15,5% des remarques des enseignants portent sur le nettoyage insuffisant. Ils souhaitent qu'il soit effectué au moins 

2 fois par jour et que les locaux normalement ventilés soient aérés régulièrement en raison des mauvaises odeurs. 

Concernant l'éducation à la propreté, 7 enseignants signalent des améliorations conséquentes de l'état des 

sanitaires après une responsabilisation des élèves. Une demande d'aide à l'éducation a été formulée (campagne 

annuelle avec fourniture de posters et d'autocollants sur le sujet). 

Des incidents ou accidents sont signalés par les enseignants dans les locaux sanitaires de 22% des établissements. On 

constate que dans plus des deux tiers des établissements (69,2%) ces lieux ne font l'objet d'aucune surveillance 

spécifique. 19 enseignants signalent une mauvaise disposition des blocs sanitaires ne permettant pas une 

surveillance efficace. 

Réponses des élèves 

Les 24 781 questionnaires dépouillés renseignés par les élèves ont permis de dégager les tendances suivantes en ce 

qui concerne la fréquentation, la perception des sanitaires et les conséquences sur la santé. La fréquentation Les 

élèves utilisent généralement les sanitaires de leur école soit régulièrement tous les jours (43%), soit 

occasionnellement quand ils ne peuvent pas faire autrement (48,5%). Cependant, un nombre non négligeable 

d'élèves (7,2%) disent ne jamais les utiliser dont presque la moitié sont pourtant demi-pensionnaires. La perception 

des sanitaires par les enfants La remarque la plus fréquente des enfants concerne l'odeur jugée mauvaise par près 

des trois quarts d'entre eux (72,9%). Le manque de propreté est signalé par 57% des enfants. Globalement ils se 

plaignent relativement peu de l'éclairage (22%) et du chauffage (30%) mais plus de la moitié d'entre eux jugent les 

toilettes peu accueillantes (50,4%). 

Les élèves estiment disposer d'un temps suffisant pour aller aux toilettes pendant les récréations (5,3% seulement 

déclarent ne pas avoir le temps) ce qui laisse penser que le nombre de sanitaires paraît suffisant. 

14,4% des enfants ont déjà eu peur aux toilettes. Deux raisons principales sont évoquées : 

- l'une liée à la fermeture des portes (absence de verrou ou mauvais fonctionnement) ; ils sont nombreux à signaler 

leur peur d'être enfermés : 453 indiquent qu'ils se sont déjà trouvés dans cette situation ; 

- l'autre liée au comportement des élèves : "voyeurisme" des autres enfants (au-dessus et en-dessous des cloisons et 

des portes, ouverture des portes), bousculades, bagarres, moqueries.  

Leur peur se nourrit aussi de la présence parfois d'araignées et également de leur imaginaire. Elle provient en partie 

du manque de propreté et d'hygiène de ces lieux et de leur état général (manque d'éclairage, problème de 

minuterie, sol glissant, …) 



Malgré ce ressenti plutôt négatif, les enfants (23%) se plaignent rarement à leurs parents de l'état des sanitaires de 

leur école. Si le sujet est abordé dans les conseils d'école, il est peu relaté dans les comptes-rendus. La santé Près de 

la moitié des élèves avouent avoir eu mal au ventre parce qu'ils n'avaient pas pu aller aux toilettes. Ce qui est 

cohérent avec le chiffre des élèves qui n'utilisent jamais les toilettes ou seulement s'ils y sont obligés.  

Lorsqu'on interroge plus précisément les élèves, une portion non négligeable paraît présenter des pathologies en 

rapport avec la non-fréquentation des toilettes : constipation aiguë ou chronique (15,1%), infection urinaire (21,6%). 

Le mode de recueil des données ne permet pas de vérifier statistiquement le lien causal.  

Cependant ces chiffres sont à rapprocher des études réalisées par le Professeur Averous1, uro-pédiatre au C.H.U de 

Montpellier. Il constate en effet une recrudescence des consultations pour infection urinaire lors des périodes 

scolaires. 

18,8% des élèves interrogés admettent être allés chez le médecin pour ces pathologies mais, là encore, le lien avec la 

non fréquentation des toilettes ne peut être que présumé.  

Les caractéristiques techniques des sanitaires scolaires  

L'analyse de l'enquête a amené la commission à s'interroger sur les exigences en matière de construction de ces 

équipements et sur l'existence de normes. 

Apparemment nous nous trouvons devant un vide juridique et administratif car il n'existe pas de norme proprement 

dite sur les caractéristiques des sanitaires scolaires : surface, nombre, équipement. 

 


